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TRETIENŒ/ture

PIERRE HUYGHE
ETPHILIPPE PARRENO

RES D'AR
QUINQUAS AU TOP DE LEUR EXPRESSIVITÉ, CES DEUX PLASTICIENS

SONT DEPUIS LONGTEMPS ENTRÉS EN RÉSONANCE MUTUELLE.

S'ILS INVESTISSENT SIMULTANÉMENT LE CENTRE POMPIDOU ET LE PALAIS

DE TOKYO, ILNE PEUJ S'AGIR QUE D'UNE NOUVELLE MANIFESTATION

DES AFFINITÉS CRÉATIVES QUI LES CONNECTENT. MOTS CROISÉS.
PAR PATRICIA BOYER DE LATOUR PHOTOS FRANCO P TETTAMANTI ET PHILIPPE fiUAISSE
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ILS AFP \RT1ENN ENT A LA MEME
GENERATION ont tra\ aille ensem
ble partagent des preoccupations
similaires Ils ont réfléchi I un et
I autre sur le sens de ce qu est une
exposition sur le statut de I œu\ re
d art la position de I artiste le rôle
duMsiteur I impact du temps la
signif icat ion de l 'e t re- la Et ils
construisent deux œu\ res autono
mes et fraternelles qui s mterro
gen! se repondent participent a vee
force aux questionnements de I lus
loire de I art contemporain Inquie
tante etrangete de\ ant le grouille
ment de la \ ie sur les décombres du

temps, deambulation de spectres
beaute des itinéraires nocturnes
Le hasard - a moins qu il ne s agisse
d un précipite de signes concor
dants "> - fait que I un et I autre sont
exposes a Paris en même temps
Pierre Hu\ ghe au Centre Pompi
dou (I) et Philippe Parreno au palais
de Tokyo (2) C est I occasion d un
\ Q\ age inedit dans la tete de I un et
de I autre et I opportunite de faire
\ ibrer au même moment deux uni
\ ers aux tonalités uniques De Phi
l i ppe Pa r r eno J e a n de Lois's
cocommissaire de I exposition et
directeur du palais de Tok\ o attend

« une métamorphose poétique de
I ensemble du lieu » Emma Lavi
gnc commissaire de I exposition de
Pierre Hu\ ghe a déjà constate
« I energie germinale des situations
et la capacite a revivifier notre per-
ception de I art » au Centre Pompi-
dou Nous a\ ens interviewe Pierre
Huyghe et Philippe Parreno sépare
ment, maîs leurs propos entrent en
résonance d une maniere si creative
qu il nous a paru judicieux de mettre
leurs reponses en parallèle Histoire
de faire surgir sous nos y eux deux
artistes d au)ourd mu

EXPOSITION
PHILIPPE PARRENO « L'ob)et d'art
n existe pas sans son exposition et
I exposition est en soi un acte de crea
tion Quand] ai commence ie me
suis d abord interesse plus au projet
qu a la production d objets Avec
I idée que les objets ne comptent pas,
que seuls comptent les projets
L'exposition \nv\vhere Anywhere
Out of the World" occupe tout
I espace du palais de Tokyo que je
considère comme un gigantesque
centre d art ] \ mets en regard diver-
ses œm res telles qu elles n'ont
j ama i s ete présentées C'est un
espace produisant différentes tem-
poralités unruhme un parcours,
une duree Le visiteur est guide a tra-
\ ers les espaces par I apparition et
I orchestration de sons la musique
de "Petrouchka de Stravinski, par
exemple et d images II s agit d une
chorégraphie mentale Je ne fais pas
de rétrospective j ai essaye de refaire
un parcours »
PIERRE HUYGHE « I ai souvent dit
que I exposition n était pas la fm
d un processus ni la mise en scene de
produits f inis maîs un point de
depart \oireuneexpedition J a i
d ailleurs appelé I une de mes pieces
"l'Expédition scintillante" Cette
exposition est une rétrospective
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forme complexe dans un endroit tel
que le Centre Pompidou qui est une
institution, ce qui implique un pro-
tocole dont je me joue, puisque ie le
loue a ma façon En fait je vois cette
exposition comme un organisme
vivant et en mouxement J'expose
moins quelque chose au regardeur
que je n 'expose le regardeur a quel -
que chose Au fond, le visiteur n'est
pas un spectateur, maîs le témoin
sauv age d une expenence non
domestiquée a I avance »

ŒUVRE
PIERRE HUYGHE « Je fais quelque
chose L ne oeuvre ? Des oeuvres ?

"L'Expédition scintillante ' qui
ser\ ira de scénario au "Voyage en
A n t a r c t i q u e ' , ou ' la Saison des
fêtes ' sont des pieces que je regarde
avec recul et que je mets en scene
aujourd hui ]e fais un cadrage une
selection et j'opère des choix Je me
détermine en fonction de ce qui fait
sens ici et main tenant Mes videos
sont des situations construites, des
situations live ou je n ai pas deter
mine ce qui allait se passer Je fixe
les condit ions comme dans The
Host and the Cloud' 15 personnes
enfermées dans un musee, et je
laisse faire Le l i eu de\ lent un
champ d'expérimentations que ie
ne maîtrise pas complètement Et
I experience se poursuit sans moi »
PHILIPPE PARRENO « Comment
creer de la tension 'Cette fois ci, on
verra le film sur Zidane, que j ai rea
lise avec Douglas Gordon, avec

17 cameras, celui sur
Mari lyn n'a l amaise te
montre dans cette ver
sion a Paris II v a beau -
coup de pieces nom el
les Pour moi, de même
que les peintures bou
gen! avec le temps (leurs
couleurs maîs aussi leur sens) la
notion de modernite est a reinven-
ter Ils agit de mesurer un objet dans
le temps La matiere dont une forme
évolue lors de I exposition participe
a la c rea t ion d ' une facon t r e s
ouverte, de même que la choregra
phie des corps dans I espace parti
cipe a I œuvre en tram de se faire »

PHILIPPE PARRENO « Longtemps
la figure de l 'artiste fabriquant une
oeuvre rn est apparue comme une
figure du passe héritée de l'ideolo
gie romantique du XIX1 siecle J'ai
donc b e a u c o u p t r a v a i l l e avec
d aut res don t mon ami P ie r re

PARRENO \ PROPOS Pl l l l U . I l

« G EST UN AMI ET QUELQU UN DE
TRÈS INSPIRANT. ON NE SE VOIT
PAS TOUS LES JOURS MAIS ,L SUFIT
QU ON SE VOIE POUR ÊTRE SUR
LA MÊME LONGUEUR D ONDES »

Huvghe et je continuerai à le faire Je
parle dc singularités d'artistes tra
vaillant ensemble, pas de collectif
Ainsi John Cage, Robert Rauschen-
berg. Jasper Johns ont t ravai l lé
ensemble, parce que c'étaient des
gens qui s aimaient Les oeuvres
perdent aloi s de leur monumenta
lite maîs gagnent en sens L art est un
partage et nous avons des choses a
partager Comme Ann Lee ce per
sonnage de manga, acquis a plu-
sieurs que nous a\ ons fait vivre \ lr
tuel lement était le signe de cette
communaute d'artistes sans identité
préétablie Apres, chacun de nous
cree des \ anations différentes »
PIERRE HUYGHE « II faut conside
rer I art comme un jeu Un )eu exti ê
moment sérieux, cc qui n'exclut pas
I humour C est un outil de saisie du
monde par l'intensité qui n est pas
la puissance De même que Jean
Rouch prenait comme matiere une
cérémonie d exoicisme, je prends
des scènes qui m ' o n t marque ,
comme un biaquage qui devient
The Third Memory , un film ou le
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gangster rejoue la scene comme si
elle était \raie Et qui parle de the
real movie en parlant dè la réalité
de son hotd up Ce qui se passe
rn échappe maîs je I ai f i lme
f essaie de me séparer de mes inten
tions je laisse s écouler le temps ie
cree autre chose »

ENTRE RÉEL
^T FICTION
PIERRE HUYGHE « V a t il plu
sieurs réalités ou une seule et chaoti
que "> Je n en sais rien Quand une
fiction s énonce comme une fiction
tout \ a bien Maîs quand une fiction
s énonce comme réelle e estillu
soire Autrement dit oui au tour de
magie on sait bien que le pigeon n a
pas disparu Maîs attention a celui qui
\ eut nous faire croire que le pigeon a
bel et bien disparu Cela vaut en poli
tique et partout Ce qui s énonce
comme v ente em estqu uneideolo

gie il faut s en mefier En
art le chien a la pat te
rose que ie fais deambu
ler dans un parc de\ ant
une statue de femme au
nid d abei l les sur le
v isage nous place dev ant
différentes intensités
e est le moment d une
forme en mouv ement
D e l a m ê m e f a c o n

Zoodram4 met en presence un
bernard I ermite \ nan t loge au
creux de I oreille de la Muse endor-
mie deBrancusi dans un aqua
num Des animaux et des statues
existent dans le même espace temps
et évoluent l i n v apasd identités
stables e est une fiction Uv a des
images en mouvement de I hv bri
dation et e est ce que ie montre »
PHILIPPE PARRENO « I entraîne
les v isiteurs dans des histoires qui
n ont rien a v oir av ec la narration
traditionnelle No More Realitv
e est le titre d un v\ orkshop que j ai

réalise av ec des enfants il v a v mgi
ans Ils étaient en CP a Nice L idée ~>
Leur apprendre a manifester pour ce
qui leur tenait a cœur N oe! en eté
On s est amuses Ils ont défile av ec
des banderoles av ec pour slogan

Just do it Ce sont des histoires de
vie qui circulent Lorsque ) étais
e n f a n t )e (Quais au foot Douglas
Gordon aussi On s approchait de
I ecran pour mieux v oir nos idoles et
on ne v ox ait nen ' On s est dit et si on
faisait un film pour v oir les loueurs en
gros plan Cequ onafaitavecZidane
Or quand on regarde le visage de
Zidane filme pendant la duree du
match une heure et demie ann
moment donne on pense a au t re
chose (em interesse a ces moments
de glissement du reel dans la fiction
On ne sait pas si on reve les images
défilent on est ailleurs »

ET APRÈS?
P H I L I P P E P A R R E N O « Les
moments v ecus dans I exposition se
prolongent dans la rue en mar
chant env pensant La réalité en est
transformée On peut aussi se mettre
dans la position de v oir une exposi-
tion comme si on était tous morts »
P I E R R E H U Y G H E « I a imerais
av oir un lieu pour v oir comment les
choses s hv brident av ec le temps
assister a la germination des formes
au delà de ce que i ai pu prev oir » •

• (/) Pierre Huvghe Centre
Pompidou lusqu au 6 janv ler 2014
(2) Philippe Parreno palais de Tokyo
lusqu au 12 janvier 2014

HUYGHE \ PROPOS Dl I > \ U U I XO

« AUJOURD HUI CHACUN TRAVAILLE
À SES PROJETS MAIS C EST
UN AMI AVEC QUI J Al TRAVAILLÉ
J IRAI BIEN SÛR VOIR SON
EXPOSITION AU PALAIS DE TOKVO »


